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silence de la solitude ; là, tout son etre moral se
retrempe aux sourcces pures et vives de la foi;
et enfin, après avoir achevé ce traitement spiri-
tuo, il s'en retourne soulagé et comme refait,
rapportant au foyer domestique, avec un surcroit
de farces morales, une abondance de vie divine
qu'il ne s'était pas connue jusqu'alors.

Tels sont, mes frères, les résultatb de ces
voyages de dévotion qui occupent une si grande
place dans la pilté des peuples ; et c'est pour-
quoi Dieu a échelonné de distance en distance
ces stations de la foi où sa grâce opère avec plus
de force et d'efficacité. De môme qu'il a réparti
sur divers points du globe et ouvert çà et là,
dans les entrailles de la terre, des sources de
vie qui jaillissent pour la santé du corps, des
filons de métal liquide, des veines d'ehux médi-
cinales, d'où s'échappe une vertu toujours
féconde, ainsi a-t-il fait dans le règne des âmes.
Les lieux de pèlerinage sont, si vous me per-
mettez ce mot, les eaux thermales de la piété, les
bains spirituels où les âmes viennent se régéné-
rer en y puisant une énergie nouvelle. C'est là
que s'opèrent ces réactions salutaires, ces reLours
soudains, ces secousses impréeues qui arrêtent
les progrès du mal et qui impriment à la vie un
autre cours. N'y aurait-il que l'aspect d'un lieu
qui réveille de si touchants souvenirs, et le voi-
sinage de tant de saintes âmes qu'on y rencontre,
un tel rapprochement serait déjà d'un puissant
effet. Car si les grandes scènes de la nature parlent
aux sens et à l'imagination, les grands spectacles
de la foi produisent sur le coeur une impression
dont il ne peut se défendre. Et qui donc ne se
sentirait meilleur et plus pur à la vue des foules


